








Ulysse et la mer des Monstres

Nouvelle Odyssée



Classes de 6D
de Mme Veillas

Année scolaire 
2017-2018
Sommaire :



[bookmark: _Hlk512085763]Antoine et Elouan 
Ulysse et le Cerbère

Matys et Nathan
Ulysse face à l'Hydre de Lerne

Lana et Clémence
Ulysse face aux Centaures

Ruben et Arthur
Ulysse et le Minotaure

Léa et Stella
Trois jours boueux en compagnie du sphinx

Marine et Clémence
Ulysse & Le Griffon

Manel et Madeline
Ulysse et la conquête pas comme les autres…

Adrien et Aleksander
Ulysse face à l'Hydre de l’Herne

Antoine et Mohamed
Ulysse et Cerbère

Apolonia et Clara 
Le voyage d’Ulysse

Nour et Yanis
Ulysse et les harpies

Mathys, Eryk et Matthieu
Ulysse et le Kraken

Auriane et Mathilde 
Ulysse et ses compagnons contre le Typhon

Anthony et Eva 
Ulysse face au cyclope 






Antoine et Elouan 

Ulysse et le Cerbère



Ulysse et ses compagnons naviguaient sur la mer grise d'écume où la tempête faisait rage et le vent tonnait. Soudain, une grande rafale les renvoya vers le Zéphyr. La mer engloutissait le navire à chaque puissante lame. Des nuages noirs couvraient le ciel bleu et masquaient le soleil. Le navire se faisait ballotter par les vagues. La nuit tomba et les compatriotes d'Ulysse commencèrent à tomber de fatigue. La mer et le vent ne s’arrêtèrent pas pendant la nuit et les marins passèrent une nuit horrible. Ce n'est qu'au petit matin que les compagnons d'Ulysse virent le soleil qui caressait leur peau. Ils contemplèrent la mer grise d'écume sans voir de terre à l'horizon. Le puissant Notos s'était tu pendant la nuit. Ils durent sortir les rames car il n'y avait que la brise matinale qui soufflait. Ils ramèrent des jours et des nuits sans relâche. Ils virent après cinq jours une petite île qui semblait inhabitée : ils descendirent du bateau et prirent une barque pour rejoindre l'île.

Ils s'en approchèrent. Ulysse cacha son navire à proue bleue dans une crique tandis que ses compagnons débarquèrent sur l’île. Ils ne se doutaient pas qu'elle était habitée par une bête féroce. 
L’île était minuscule. Les arbres couvraient une grosse partie de l’île : il y avait des arbres fruitiers, une plage en forme d’anse et une petite colline qui dominait l’îlot. Une grotte était sur celle-ci : elle était assez grande pour loger Ulysse et ses compagnons. L'homme aux mille ruses était méfiant. Il décida de faire le tour de l’île et remarqua qu'il n'y avait pas de créature vivante dans la forêt. Il ramassa du bois pour faire un feu. Il retrouva ses camarades terrifiés. Ils lui dirent avoir vu une créature à trois têtes qui avait dévoré trois de leurs camarades. Ils étaient terrorisés et ils voulaient partir de cet îlot. Mais Ulysse leur dit de rester ici pour la nuit car il était tard. Les compagnons s’endormirent avec crainte. La nuit se passa sans problème. Au petit matin, Ulysse se réveilla et alla dans l'antre voir la créature.

Il vit la bête à trois têtes qui dormait encore. Elle était gigantesque, ses têtes soufflaient de l'air chaud.
Ulysse marcha sur un bâton qui craqua sous son poids : ce bruit réveilla la bête qui somnolait. La créature se redressa : Ulysse était terrifié. Ses trois têtes crachaient de la bave toxique, ses pattes étaient poilues et elle avait des ongles crochus où l'on pouvait distinguer des restes de peau d’humains. Sa queue était des serpents énormes. Ses yeux étaient rouge braise. La bête ouvrit ses grandes bouches et s’apprêta à le manger. Ulysse aperçut ses grandes dents pleines de sang. Ses têtes étaient difformes et son haleine était répugnante. La créature était hideuse. Elle était avide de sang, ses pattes avant étaient effrayantes car on constatait des griffes énormes. La bête avait des poils noirs et des serpents rampaient sur ses têtes. Elle était abominable. Ulysse crut qu'il allait s'évanouir devant la monstruosité de la créature. Mais il se ressaisit quand l'animal difforme lui adressa la parole :
« Tu oses me déranger, misérable étranger, tu vas mourir de ta témérité ! lui dit-il d'une voix terrifiante. »
Ulysse lui répondit : « Peut-être que tu es grand et fort mais je parie que tu n’es pas capable de nager jusqu'au petit rocher tout là-bas. »
Le monstre à trois têtes releva le défi : il enchaîna Ulysse dans sa grotte de peur qu'il s'enfuie. La chose partit à la nage. Ulysse appela ses compagnons qui vinrent le libérer. Il leur dit de s’enfuir avec le navire qu'il avait caché dans la petite crique. Mais Ulysse resta sur l'île pour voir si le monstre qui se nommait Cerbère avait tenu sa parole. Cerbère était resté sur l'île caché derrière un rocher mais il ne les avait pas vu partir. Il se jeta sur l'homme aux mille ruses. Heureusement, Ulysse l'avait vu venir, il l'esquiva de justesse. Cerbère revint à la charge. Il fonça sur Ulysse mais celui-ci avait un bâton dans la main. Il frappa Cerbère sur ses têtes et s'écroula par terre. Ulysse rejoignit ses compagnons qui l'attendaient sur le bateau. Cerbère s'était remis de ses coups et attrapa la jambe d'Ulysse. Zeus déclencha un orage pour que la foudre tombe sur la créature à trois têtes. L'homme aux mille ruses et ses compagnons continuèrent leur long périple jusqu'à Ithaque. 

Matys et Nathan
  
Ulysse face à l'Hydre de Lerne


Ulysse, après avoir gagné la guerre de Troie, voulait rentrer chez lui. Alors que ses camarades de guerre étaient déjà rentrés, lui était encore très loin d'Ithaque. La mer était très agitée, les vagues submergeaient le bateau. Le Borée vint frapper le bateau et cassa la proue. Tantôt c'était le Notos qui le jetait au Borée, tantôt c'était l'Euros qui le renvoyait au Zéphyr. Poséidon était responsable des malheurs de l'équipage car l'homme aux mille ruses avait blessé un de ses enfants, le cyclope Polyphème. Poséidon demanda à son frère Zeus, la plus puissante des divinités de l'Olympe, de déchaîner tous les vents et tempêtes sur son équipage. Il le fit car Poséidon avait menacé de créer des tsunamis qui allaient s’écraser sur toutes les côtes de la Grèce et de ses îles. Vingt lames suivirent et s’écrasèrent sur le bateau qui faillit chavirer : quelques hommes tombèrent du bateau. Malheureusement, le bateau se cassa peu à peu puis coula.

Soudain, ils aperçurent une île. Ils prirent les restes du bateau pour en faire un radeau. Ils arrivèrent sur l'île et, avec la fatigue, s'endormirent. Ils s'étaient endormis sur leur radeau et heureusement car la plage était recouverte de galets jaunes empoisonnés. Le premier homme à se réveiller voulut aller vers la forêt mais les galets étaient, malheureusement, empoisonnés. Il mourut sur le coup. Ulysse, se réveillant, vit son compagnon mort et interdit à tous ses hommes de descendre du radeau. Ils découpèrent le bois du radeau en trente parties égales, défirent les cordages qui leur avaient servi à attacher les bouts de bois pour en faire des sandales. Ils firent le tour de l'île et trouvèrent l'entrée de la forêt labyrinthe. Ils entrèrent. La forêt était dense et très feuillue. Un homme se porta volontaire pour passer en tête. A peine était-il passé devant qu'une plante carnivore le mangea. Avec une torche, Ulysse brûla la plante et passa. Quelque temps plus tard, il remarqua qu'ils tournaient en rond depuis au moins une heure. Pour couvrir ses arrières et avoir à manger, le divin Ulysse fit un piège en creusant un trou et en mettant de grands piquets taillés qu'il plaça dans le trou à la verticale. 

Ulysse aux mille ruses vit qu'ils tournaient en rond et décida de planter des bouts de bois sur son chemin pour ne pas se perdre. Il dut revenir sur ses pas beaucoup de fois car certains chemins étaient souvent terminés par une impasse. Dans le labyrinthe, ils croisèrent un groupe de naufragés qui y erraient depuis des années. Ulysse et ses compagnons leur demandèrent où ils trouvaient de la nourriture dans ce labyrinthe sans fin. Ils ne répondirent pas. Ulysse demanda : « En quelle année êtes-vous arrivés sur cette île et pourquoi ne repartez-vous pas ? ».
Un seul homme répondit : « Nous sommes arrivés il y a environ trente ans et nous ne pouvons pas repartir car un terrible monstre nous en empêche. Il a le corps d'un énorme crustacé et neuf têtes de serpents. Il a déjà tué cinq de mes hommes et il ne faut surtout pas essayer de s'enfuir ni de s’approcher de sa grotte. »
Ulysse le remercia et continua vers la grotte, sur ses gardes. Soudain, un grand cri éclata dans la grotte. L’Hydre s’était réveillée. Ulysse décida de tuer le monstre car il n'allait pas rester sur cette île éternellement. Lui et ses hommes entrèrent dans la grotte et tous virent le monstre géant et affreux.

-Que viens-tu faire sur mon territoire, étranger ?
Ulysse dit à ses hommes de se cacher. 
-Je viens ici car je me suis échoué sur ton île après avoir fait naufrage au large, je suis seul et je n'ai plus de marins avec moi, mentit Ulysse. Je vais te proposer un défi : si tu le relèves et que tu gagnes, alors tu auras le droit de me manger sinon je repartirai.

L’Hydre de Lerne accepta et Ulysse lui proposa : « Je parie que tu ne peux pas sortir de ton marais pour aller dans la forêt sans te perdre dans le labyrinthe. »
Soudain, l'Hydre sortit de l'eau et dit : « Bien sûr que je peux le faire, je ne suis pas si nulle que ça ! »
Le monstre sortit et Ulysse le suivit. Devant eux, il y avait le trou qui était recouvert de branchages et de feuilles. L'Hydre ne vit pas le fil qui devait la faire tomber et donc les marins sautèrent de leurs buissons et poussèrent le monstre dans le trou. Le monstre hurla de douleur quand les pieux s’enfoncèrent dans sa peau. Comme l'Hydre ne pouvait pas mourir, Ulysse pria pour que le monstre meure totalement. Soudain, le souverain de l'Olympe entendit cette prière et eut pitié pour Ulysse : il foudroya l'Hydre de Lerne et le monstre mourut et prit feu. Ulysse remercia ses compagnons de l’avoir aidé et écouté et remercia le dieu qui tonne dans le ciel. 





Lana et Clémence

Ulysse face aux Centaures



Ulysse et ses compagnons naviguaient sur la mer grise d’écume, en direction d’Ithaque. Tout à coup, la mer devint menaçante et terrifiante. Les vents contraires commencèrent à souffler déviant le navire d’Ulysse vers un endroit inconnu. Ils naviguèrent longtemps quand tout à coup, une gigantesque vague manqua d’engloutir son navire. 
Au bout d’un moment, la mer redevint calme et douce. Les vents cessèrent de souffler mais le bateau d’Ulysse, endommagé, cessa d’avancer. Malheureusement pour Ulysse, ce fut de très courte durée. La tempête reprit, la mer se mit à gronder et le tonnerre éclata. Tout à coup, le bateau fut emporté par l’Euros qui se mit à souffler de plus belle. Malgré tous les efforts d’Ulysse et de ses compagnons, rien à faire, le bateau d’Ulysse se dirigeait à contre sens d’Ithaque. Les vents étaient si forts qu’Ulysse et ses compagnons s’échouèrent sur une île déserte.

Quand parut l’aube aux doigts roses, Ulysse et ses compagnons découvrirent une île recouverte d’une forêt lugubre et ténébreuse. La végétation était dense mais aucun animal n’était en vue.
Plus Ulysse et ses compagnons s’enfonçaient dans la forêt, plus elle devenait sombre. Les fleurs étaient fanées, les arbres et la végétation étaient morts. Les rayons du soleil étaient cachés par de gigantesques branches. Cette forêt n’avait rien de joyeux. Il était maintenant presque impossible d’avancer dans cette forêt sombre. Au loin, une montagne tout aussi lugubre trônait à la limite de l’océan et de la terre. En manquant de trébucher sur une pierre, Ulysse découvrit une petite grotte. Ils continuèrent d’avancer et aperçurent un tas d’os au sol. 

Ils continuèrent à avancer quand des bruits de sabots les arrêtèrent nets. Ils coururent à toute vitesse à travers les feuillages et les arbres sombres. Ils aperçurent un champ de buissons et allèrent se réfugier derrière l’un d’eux. Ils virent des êtres avec un corps de cheval et un buste d’homme. C’étaient des Centaures ! Ulysse et ses compagnons comprirent qu’ils venaient de la montagne. Ils avaient l’air affamés, prêts à tout pour manger de la chair fraîche. Ulysse prit peur et quand ils furent partis, lui et ses compagnons coururent se réfugier dans la petite grotte qu’ils avaient vue en arrivant sur l’île. Ils marchèrent en arrière, tout en surveillant si les Centaures ne les avaient pas suivis. Quand, tout à coup, Ulysse percuta un Centaure ! Il se retourna, essaya de s’échapper mais c’était déjà trop tard pour s’enfuir, les Centaures étaient trop nombreux pour eux. D’un coup, les Centaures les attrapèrent. Ils brandirent des cordes et ligotèrent Ulysse et ses compagnons à un grand arbre. 

Attaché, Ulysse pensait à sa femme et à son fils qui l’attendaient sur l’île d’Ithaque. Il vit deux centaures s’approcher de lui, l’un d'eux dit : « Que viens-tu faire sur notre territoire, étranger ? ». Ulysse lui répondit que son bateau avait échoué. Le centaure lui dit qu’ils serviraient de repas s’ils rentraient bredouilles de la chasse. A ces mots, ils partirent chasser dans la forêt. Dès qu’ils furent partis, Ulysse distingua deux autres silhouettes au loin. Elles se rapprochaient peu à peu d’Ulysse quand il se rendit compte que c’était des centaures. Ils avaient l’air gentil pour des centaures. Ils se présentèrent : « Bonjour, nous sommes Chiron et Pholos. Nous voulions vous remercier. » 
Ulysse ne comprenait pas alors les centaures lui expliquèrent que cette île était très triste et ennuyeuse et qu’aucun marin ne l’accostait car leurs frères, les autres centaures, les effrayaient tous. Pour remercier Ulysse du bonheur de voir de nouveau un être humain, les centaures reprirent : « Avez-vous du vin ? » Ulysse répondit qu’il avait des fioles dans son bateau. Chiron et Pholos expliquèrent qu’il fallait prendre une fiole de vin et ouvrir le couvercle. L’odeur du vin attirerait les centaures. Alors, ils essayeraient d’attirer les centaures le plus loin possible. Ils ajoutèrent :
« Pendant ce temps-là, profitez-en pour trouver une solution pour vous échapper car l’odeur du vin est éphémère. »
Les centaures partirent et ouvrirent la fiole de vin : comme prévu, tous les centaures arrivèrent. Ulysse regarda le sol et vit une pierre, il essaya de l’attraper, réussit à la tailler contre l’arbre, coupa ses cordes et détacha ses compagnons. Ils partirent en courant en direction du bateau et y montèrent. Ulysse se retourna pour regarder une dernière fois l’île, la mer était maintenant calmée. Ils reprirent le large sur la mer bleu azur.





Ruben et Arthur

Ulysse et le Minotaure




Ulysse et ses compagnons naviguaient sur la mer grise quand une tempête éclata. Ils allaient rencontrer le Notos et l’Euros. Ulysse fut réveillé en sursaut et se rendit sur la proue. Et puis, dix lames s’abattirent sur le navire et faillirent le faire chavirer. Soudain, le Zéphyr entra dans la tempête. Ulysse chercha une solution et décida de trancher le mât pour avoir plus de stabilité. En revanche, ses hommes devraient fournir plus d'efforts. Éole se réveilla et se rendit compte du massacre qu'il avait commis. Il calma cette tempête et Ulysse fut rassuré. Après la tempête, il fit le compte de ses marins et se rendit compte qu'il en avait perdu deux. Peu après, Ulysse et le reste de ses fidèles compagnons dînèrent dans le calme sur leur navire à moitié détruit. Puis, ils reprirent la mer et Ulysse ordonna à ses marins de ramer. Plus tard, ils allèrent se recoucher et passèrent une bonne nuit.

Quand le navire arriva aux limites du profond océan, Ulysse et ses compagnons se réveillèrent. Ils aperçurent une mouette qui annonçait qu'ils naviguaient en direction d'une île. Trente minutes plus tard, ils arrivèrent au bord d'une plage où se situait un récif de mer très dangereux, aux pointes mortelles. Ulysse ne les aperçut pas tout de suite mais un de ses marins sortit du bateau, toucha les pointes venimeuses et mourut. C'est à ce moment-là qu’Ulysse se rendit compte de la situation. Il eut une idée : construire un pont en bois du bateau à la plage au fur et à mesure. Ils accrochèrent les planches entre elles grâce aux cordages. Quand ils traversèrent le récif, ils abordèrent une île perdue au milieu des flots. Sur cette île, se trouvaient une végétation dense : tulipes, roses, tournesols et bien d'autres espèces qu’Ulysse ne connaissait pas ainsi que des arbres fruitiers : pommiers, cocotiers, abricotiers et bananiers. Pour cette soirée merveilleuse, ils organisèrent un magnifique festin autour d'un feu.

Le lendemain matin, Ulysse décida de visiter les lieux. Il alla au sud de l'île où se trouvait le labyrinthe du Minotaure. En effet, ils étaient sur l'île de Crête. 
Vers midi, ils arrivèrent devant le labyrinthe et Ulysse chercha une idée pour pouvoir ressortir sain et sauf du labyrinthe. Il sèmerait des cailloux pour retrouver son chemin. Il alla sur la plage de galets pour en récolter. De retour, Ulysse se présenta devant le labyrinthe et demanda à y pénétrer. En entrant dans le labyrinthe, Ulysse et ses compagnons virent des os éparpillés sur le sol. Continuant leur chemin, ils découvrirent le Minotaure, bête féroce au corps d'homme à tête de taureau. Il était anthropophage et doté d'une force surhumaine. Sa tête était si terrifiante que deux des compagnons d'Ulysse s'évanouirent sur le coup. Et sa gueule était infecte, contenant des morceaux de chair de son dernier repas. Il était très musclé, très grand, très effrayant et possédait deux grandes cornes très aiguisées.

Le Minotaure s'adressa à Ulysse en ces termes : « Que viens-tu faire sur mon territoire, étranger ? »
Ulysse, confus, chercha une solution et en trouva une : demander au Minotaure de leur montrer les os de son dernier repas. Il le fit et le Minotaure regarda derrière lui pour prendre ses os, laissant Ulysse et ses compagnons s’échapper. Le Minotaure les vit et, furieux, se lança à leur poursuite. Ulysse vit le Minotaure se rapprocher et pria Athéna de l'aider. Elle l'entendit et accepta de l'aider en le transformant en sauterelle. Quand le Minotaure passa à côté de lui, il ne le vit point. Dès que le Minotaure partit, Athéna transforma Ulysse comme avant et il put se cacher pendant que ses compagnons se faisaient dévorer. 
Malheureusement, Ulysse était désormais seul face au Minotaure et il dut se cacher. Plus tard, quand le Minotaure eut fini son repas, il chercha Ulysse qui cherchait une ruse et en trouva une. Vu que le Minotaure n'était pas très intelligent, il lui demanderait de compter jusqu'à cent les yeux fermés et il pourrait le tuer en attendant. Il le fit et put tuer le monstre. Plus tard, il repartit de l'île, seul.





Léa et Stella

Trois jours boueux en compagnie du Sphinx



Quand apparut l'aube aux doigts roses, Ulysse et ses compagnons naviguaient sur la mer grise d'écume. Les vagues clapotaient sur la coque. Soudain, une grande rafale frappa le navire, le ciel se chargea de nuages noirâtres, le tonnerre éclata, la pluie tomba et le vent souffla. Le bateau vogua et la moitié des provisions tomba. Ulysse pria le dieu Poséidon de calmer la tempête. Le courant se calma et la tempête s’éloigna. Le vent Zéphyr les emporta vers une terre inconnue. 

Ils décidèrent de faire escale sur cette île, dont les arbres recouvraient la plupart des terres. Ils s’enfonçaient dans la forêt pour chercher des provisions car la tempête en avait englouti la moitié. La forêt était ténébreuse et froide, ils décidèrent de se séparer près d'un rocher pour mieux chercher. Le groupe d'Ulysse marcha pendant une heure tandis que l'autre groupe avait déjà rejoint le bateau car ils avaient tous très mal aux jambes à cause du chemin rempli de cailloux. Ulysse et son groupe étaient très fatigués mais ne se plaignaient pas car ils marchaient sur le sable bleu. Mais la soif et l'envie de se baigner étaient de plus en plus forte, finalement ils s’arrêtèrent près d'une cascade pour se reposer. Tout le monde se baigna sauf le plus jeune qui était resté sur le sable bleu à ramasser des coquillages et des poissons. Il avança près de la cascade, quand, tout à coup, il remarqua une entrée qui séparait la cascade de la roche. Il appela les autres en criant pour les alerter. Ils accoururent vers le jeune garçon qui leur montra le passage. Ils entrèrent tous un par un, sauf un qui était désigné pour monter la garde. Quand ils furent rentrés dans la grotte, ils furent aveuglés tellement il y avait de lumière. Leurs yeux s’habituèrent peu à peu.

La grotte était remplie de pièces d'or et de bijoux. A peine s’étaient-ils approché du trésor qu'ils tombèrent dans un trou boueux. Une bête terrifiante s’approcha avec à la bouche, le gardien de la grotte assommé. La bête le jeta dans le trou où il y avait ses compagnons. Elle avait de grandes ailes, une tête de femme effrayante, un corps de lion musclé et une queue de dragon. Elle avait une voix rauque, des yeux difformes et des cheveux crasseux. Elle proposa une énigme : s'ils trouvaient la réponse, ils seraient libres et pourraient récupérer le trésor. Mais elle prononça l'énigme si rapidement qu'ils ne la comprirent point. 
Le Sphinx les laissa dans le trou toute la nuit.                                                      

Ulysse et ses compagnons ne savaient plus quoi faire, ils devaient retrouver le deuxième groupe : ils s’inquiéteraient, s'ils n’étaient pas de retour dans trois jours. Soudain, Ulysse eut une idée, il chuchota alors son idée à tous ses compagnons. Ils passèrent toute la nuit à sculpter la terre. Pourquoi ? Le lendemain, des statues à leur image avaient été créées. Quand l'aube aux cheveux bouclés amena le deuxième jour, le Sphinx se réveilla et Ulysse l'appela et lui dit :
« Cher Ami, nous te proposons une balade avec un de nos compagnons pour te dégourdir les pattes. »
Le Sphinx accepta bien volontiers. Pendant la balade, le compagnon l'emmena loin de sa grotte. Pendant ce temps, Ulysse et ses compagnons firent une corde grâce à leurs vêtements. Ils montèrent à la corde avec leur personnage à la main. Ils les placèrent sur un radeau abandonné qu’ils poussèrent sur la rivière. Le Sphinx revenait justement de sa balade : quand elle vit les personnages de terre, elle reconnut Ulysse et ses compagnons. 
Elle se jeta dans la rivière puis elle en ressortit car elle avait peur de l'eau. Le Sphinx décida d'aspirer l'eau pour les atteindre plus facilement. Mais le radeau se retourna sur lui-même et les statues de terre remontèrent à la surface. Le Sphinx comprit qu'elle s’était fait avoir, elle se retourna et vit Ulysse et les autres s'enfuir. 
Le Sphinx essaya de s'envoler mais elle avait tellement bu d'eau qu'elle décolla un peu mais retomba dans un arbre. Du haut de sa branche, elle vit Ulysse emporter son or, avec son équipage. De loin, elle les vit partir avec leur bateau et les maudit.





Marine et Clémence

Ulysse & Le Griffon




Quand parut l'aube aux doigts roses, Ulysse et ses compagnons hissèrent les voiles blanches et partirent en direction d'Ithaque, pour y retrouver la femme et le fils d'Ulysse. Au bout de deux nuits, le vent commença à gronder, les vagues tourbillonnaient et Ulysse et ses compagnons commençaient à fatiguer. Le lendemain, tout s'était calmé, ils purent continuer leur voyage.
Mais le soir même, trois des plus courageux compagnons d'Ulysse moururent de fatigue. Zeus, maître des dieux, les vit avancer rapidement en direction d'Ithaque. Ulysse ayant commis un terrible crime, il les foudroya. Ulysse et ses compagnons firent naufrage sur une île apparemment déserte, en plein milieu de l'océan.

Quand l'obscurité recouvrit la mer, Ulysse arriva sur une île inconnue, en plein milieu de l’Océan.
Sur cette île déserte, la faune était magnifique et il y avait plein de palmiers. Personne n'y résidait. Ils eurent de la chance car le ciel était ensoleillé, la mer était bleue, transparente et ceci rassura tout le monde. Ulysse décida d'aller explorer cette île avec ses compagnons. Un de ses coéquipiers trouva un volcan caché par la flore, que l'on ne voyait pas depuis l'Océan. Ulysse alla observer ce qu'avait vu son compagnon. Un deuxième l’interpella, il lui dit qu'il avait vu une grotte aussi profonde que celle d'Alastor. Ulysse rentra et vit....

Un coffre rempli d'or. Il se dit que ceci ferait plaisir à sa femme Pénélope et à son fils Télémaque. C'est à ce moment qu'apparut une bête effrayante avec une tête d'aigle, un corps et des pattes de lion. Elle était dotée d'une force surhumaine, capable de voler avec ses ailes magnifiques. Elle était géante mais gentille. On la surnommait « le Griffon ». 
Le Griffon vit Ulysse prendre de l'or, cela l'énerva beaucoup. Ses compagnons étaient effrayés de voir cette bête géante dépasser le sommet de la grotte. Elle avait de grandes griffes si aiguisées qu'elles ressemblaient à des couteaux. Sa tête était aussi belle que ses majestueuses ailes. Le Griffon gardait des coffres de toutes sortes. Mais, celui-là était spécial car il appartenait au maître des dieux... Zeus.

La bête s'adressa à Ulysse en ses mots : « Que viens-tu faire ici ? Misérable humain ! » Elle reprit avant qu'Ulysse ne réponde : « Tu vas périr pour avoir osé voler le trésor des dieux. » 
Ulysse répondit : « Je voudrais te lancer un défi... Tu ne peux pas nous rendre aussi forts que toi. »
La bête accepta de relever le défi. Elle ne réussit point et s'endormit de fatigue. Ulysse et ses compagnons partirent avec le trésor. Une heure plus tard, elle se réveilla et vit que le trésor n’était plus là.

Le griffon vit Ulysse et ses amis partir sur l'eau en direction d'Ithaque. Il les laissa partir avec le coffre car il ne pouvait pas sortir de son île. Quelques jours plus tard, Ulysse arriva à Ithaque, y retrouva sa femme et son fils.



Manel et Madeline
                           
Ulysse et la conquête pas comme les autres…




Quand parut l'aube aux doigts roses, Ulysse se réveilla et observa l'écume bleu turquoise. Un à un, les compagnons d'Ulysse se réveillèrent. Alerte ! Une tempête à tribord ! Les vagues se déchaînèrent, la proue du bateau explosa et atterrit sur la carène du bateau. Elle se fissura et la mer terrifiante se calma. Ils allaient devoir accoster sur l'île voisine car sinon ils risquaient leur vie mais ils étaient trop loin. Ils firent appel à Notos qui les poussa vers une île du sud qui ressemblait plutôt à un rocher inhabité luisant, noirâtre et sombre.  Il recompta ses compagnons et vit qu'il en manquait un... PANIQUE A BORD ! Ulysse vida de fond en comble le bateau et le vit caché dans un tonneau. Il lui demanda pourquoi il était là, Ramos, le compagnon, dit : « Je connais cette île, elle est dangereuse ! » 
Mais trop tard, ils approchaient...

Ils accostèrent et commencèrent à trouver du bois pour réparer le bateau. A la fin de la réparation, ils réalisèrent qu'il faisait déjà nuit donc Ulysse proposa de rester dormir à cet endroit même s’il était effrayant. 
Quand ils se réveillèrent, Athéna était devant eux. Elle dit : « Tiens, Ulysse, ce bouclier, ces sandales ailés et le casque d’Hadès, tu en auras bien besoin car cet endroit est plein de dangers ! » 
Ulysse commençait à avoir un peu peur et ses compagnons aussi. Il les rassura et leur dit qu'il n'y avait aucun danger et qu’ils repartiraient très vite. 
C'était l'heure de repartir quand tout à coup, un grand cri retentit. Ulysse se se demanda si c’était l'un de ses hommes. La roche était trop glissante donc il préféra abandonner en se disant qu’il avait peut-être rêvé... Et là, ce fut le drame, un deuxième cri retentit : Ulysse se dit que ce n'était pas un rêve. Il se remit à courir mais il glissa et tomba dans un trou qui ressemblait à une grotte...

Devant lui, se dressait une ombre de serpent luisant. Tout à coup, un de ses compagnons se rapprocha et à ce moment-là il se transforma en pierre à cause des yeux de la bête. 
Ulysse repensa alors aux objets donnés par Athéna. Il mit le casque d’Hadès, prit le bouclier d’Athéna et mit les sandales ailées. La bête se retourna, il prit le bouclier et le plaça devant son visage. Ces yeux verts faisaient des reflets sur les parois de la grotte : il prit peur. Ses compagnons arrivèrent. Il essaya de les prévenir et de leur dire de fermer les yeux mais c’était trop tard : trois compagnons moururent pétrifiés sur le coup. Ulysse essaya d’éviter l’ombre de la créature mais elle le suivait de près.     
Comme le bateau avait été endommagé, le garde-manger avait été submergé par les vagues puissantes et violentes. Tous étaient faibles et affamés. Ulysse prit son courage à deux mains, il se mit en face de la créature pour l’affronter. Elle s’arrêta et lui posa une question....

La créature dit : « Que viens-tu faire sur mon territoire, étranger ? » 
Ulysse changea de sujet et trouva une ruse pour sortir de ce mauvais pas. Il dit : « Je parierais que tu n'es même pas capable de fermer tes yeux pendant quelques secondes. » 
La créature répondit qu'elle le ferait sans hésitation à condition que Ulysse sacrifie un des siens. Ulysse accepta volontiers, ses compagnons prirent peur, ils avaient aussi de la rage car ils n'avaient jamais pensé qu’il les trahirait ainsi. Ulysse savait ce qu'il devait faire : il implora Hermès. Au moment où la bête allait ouvrir ses yeux, Hermès entendit sa prière et intervint en lui fermant les yeux définitivement. 
Ils repartirent trouver leur bateau. Les compagnons, soulagés, comprirent que Ulysse avait trouvé la ruse la plus intelligente qui soit. Ils prirent Ulysse dans leurs bras. Ils montèrent dans le bateau tout contents, heureux et soulagés et Ulysse content de sa ruse. 
[bookmark: _GoBack]Ramos dit : « Bravo Ulysse ! On peut dire que c’était une conquête pas comme les autres et surtout imprévue... »



Adrien et Aleksander

Ulysse face à l'Hydre de l’Herne




Ulysse et ses compagnons, après une dure journée, partirent pour Ithaque. Tout d'un coup, un orage éclata. Le navire fut emporté au large, loin de sa destination. La houle s'abattit sur le navire à proue bleue. Dans la tempête, le mât se cassa et plusieurs compagnons d'Ulysse furent emportés par une grosse vague. Morts de peur, tous les compagnons d'Ulysse se cachèrent au fond du navire. Mais Ulysse s'accrocha au gouvernail et permit au navire de s'échapper de la tempête. Pendant deux jours, ils errèrent dans l'océan, perdus et en manque d'eau et de nourriture. 

Quand l'aube aux cheveux bouclés amena le troisième jour, Ulysse et ses compagnons abordèrent une île immense qui semblait être inhabitée. Il y avait un volcan au centre et, autour de l'île, des récifs montagneux. De nombreux animaux y vivaient comme des kangourous ou des singes. Ulysse et ses compagnons tuèrent quelques singes dans une forêt touffue avant d'arriver devant le volcan. Ils se demandaient si l'île était habitée par un monstre ou une personne. Ils crièrent pour voir s’il y avait quelqu'un mais personne ne leur répondit.

Tout à coup, un bruit éclata derrière eux. Ils se retournèrent et découvrirent un monstre si terrifiant que plusieurs des compagnons d'Ulysse s'enfuirent en hurlant de peur. Ce monstre avait neuf têtes de serpent, un corps de dragon et des pattes de lion. Elle était anthropophage et était capable de cracher du feu. Elle s'appelait l'Hydre de l'Herne. Ses têtes étaient tellement atroces que même Ulysse était tenté de s'enfuir. Mais il resta devant le monstre qui lui demanda :
- Que viens-tu faire sur mon territoire, étranger ?
- Je suis Ulysse, fils de Laërte et habitant d'Ithaque.  

Alors, l'Hydre cracha du feu sur la forêt et celle-ci s'embrasa. Ulysse et ses compagnons s'enfuirent vers leur navire mais Zeus déclencha un orage qui fit éteindre le feu et qui permit à Ulysse et ses compagnons de rester sur l'île. Il y avait tellement d'eau que l'Hydre fut emportée par le courant mais elle s'accrocha à un arbre. Elle chercha Ulysse et le trouva au bord d'une plage. Elle se jeta sur lui mais Ulysse lui asséna un coup violent. L’Hydre vacilla et tomba dans la mer. Elle ressortit enfin la tête de l'eau mais elle ne savait pas nager et Ulysse lui dit :
- Tu vas mourir pour ce que tu as fait. Je pourrais t'aider mais tu ne m'as pas bien accueilli. Je te laisse mourir.
Ulysse et ses compagnons, heureux, retournèrent à leur navire pour repartir à Ithaque.




Antoine et Mohamed

Ulysse et Cerbère




Ulysse commença par essayer de trouver des compagnons pour affronter le terrible Cerbère.  Mais il ne trouvait personne. Vu qu'il ne trouvait personne, il alla chercher son navire car il en avait déjà un.  Il était caché dans une grotte. Il commença son voyage tout seul, puis il trouva des compagnons sur le chemin.  Quand ils furent tous réunis, ils prirent la route.  Dès le premier jour, le vent nommé Borée envoyé par Poséidon toucha le navire qui perdit l'équilibre et faillit couler. Puis, les vagues sonnèrent le navire. Puis, d'un seul coup, vingt puissantes lames touchèrent le navire qui se perça.  Ils durent accoster d’urgence, ils passèrent la première nuit dans le navire. 
La mer était tellement belle qu'ils l’admirèrent pendant plusieurs heures avant de s'endormir.  Quand l'aube aux doigts roses parut, ils se réveillèrent et Ulysse dit à ses compagnons : « Frappez la mer jusqu'à ce qu'elle soit grise d’écume ! »
Puis, ils arrivèrent dans un endroit inconnu.

Quand parut l'aube aux doigts roses, ils descendirent de leur navire et aperçurent une ville extrêmement isolée où le ciel était très gris. Ils allèrent se cacher pour qu’aucune bête ne les remarque. Pendant la nuit, ils allèrent auprès du feu, chanter, danser et manger. Ils s’allongèrent sur le sol pour observer les étoiles jusqu'à ce qu'ils s'endorment. L'aube aux cheveux bouclés amena le troisième jour. Ils virent que la ville était très pauvre et qu'il n'y avait qu'une forêt et une montagne : ils allèrent y grimper. En haut de cette montagne, il y avait une énigme que seule une personne pouvait résoudre : cette personne était Ulysse. Il la résolut en quelques minutes : ils virent une porte s’ouvrir devant eux.  C’était la porte des enfers. Il alla voir le vieux grincheux qui faisait traverser la mer des morts. L’homme demanda qu'on lui donne quelque chose en échange de ce voyage.
Ulysse lui donna quelques pièces de bronze, il les brûla. Ils négocièrent quelques temps. Finalement, l’homme accepta avec une voix triste qu’Ulysse monte à bord. Ils partirent. Dès qu'ils rentrèrent dans la maison d'Hadès, Cerbère surgit, la femme d’Hadès les stoppa.

Cerbère est le gardien des enfers. Il fait très bien son travail, il ne laisse ni mort ni vivant ni sortir ni rentrer. Il a trois têtes, des langues de serpents et trois queues de dragon.  Il est capable de cracher des sphères terrestres enflammées. Il est capable de se rendre invisible, il est aussi capable de cracher du venin. Il est terrifiant, géant. Ses langues sont répugnantes, ses griffes sont abominables, sa peau est plus dure que l'acier, il est difforme. Il n'a aucune gentillesse avec les mortels, il est malveillant, il est vorace, il peut avaler cinq humains en même temps. Il peut être très gentil avec ceux qui ont réussi à le dompter.

Ulysse essaya de se rapprocher de Cerbère, mais il rugit de toutes ses forces. La bête lui dit : « Ne t'approche pas de moi ou je te trancherai en mille petits bouts de viande pour ensuite t'avaler tout rond, sans même avoir pris le temps de te croquer. » 
Ulysse dit alors : « Misérable créature, tu vas périr pour avoir osé me provoquer. »
Cerbère répondit : « C'est ce que nous verrons durant notre combat. »
Et la bête lui lança une sphère terrestre enflammée.  Mais Ulysse appela Zeus qui stoppa net la sphère terrestre qui disparut. La bête se rendit ensuite invisible et donna des millions de coups à Ulysse. Mais au dernier coup de la bête, Ulysse réussit à la stopper. Il l'endormit quelques minutes.           
Il réfléchit et trouva une ruse : il dit à la bête : « Tu n'es même pas capable de garder longtemps la tête sous l'eau. »
La bête dit : « Bien sûr que si. »
Elle mit sa tête sous l'eau et la garda un grand moment. Au bout d'une minute, elle suffoqua. Ulysse appuya sur la tête de la bête pour qu'elle ne sorte pas. Les muscles de la bête étaient détendus. Ulysse sut que la bête était morte.






Apolonia et Clara 

Le voyage d’Ulysse



Ulysse et ses compagnons partirent de la Crête pour aller sur l’île d'Ithaque. Ils y allèrent en bateau. En plein voyage, ils croisèrent Charybde avec son tourbillon terrible qui emporta le bateau d'Ulysse et ses compagnons. Ils se retrouvèrent en plein milieu de la mer. Ils nagèrent alors jusqu’à une île. En arrivant sur cette île, ils rencontrent la terrible et dangereuse Chimère.

C’était une île très dangereuse pleine de monstres. Elle était très grande. Ils passèrent leur nuit sur le sable bleu. Quand parut l'aube aux doigts roses, Ulysse et ses compagnons se levèrent très fatigués. Ils essayèrent de construire leur bateau pendant que la chimère n’était pas là. L’île était tellement grande qu’un compagnon d’Ulysse s'était perdu en allant chercher du bois. Ulysse pensa que la Chimère avait mangé son compagnon... Ulysse réfléchit toute la journée à une ruse pour pouvoir rentrer chez lui et retrouver sa femme et son fils. Ulysse et ses compagnons décidèrent de tester leur beau bateau et de faire le tour de l’île. A un moment, ils virent la maléfique Chimère. Heureusement, ils réussirent à faire demi-tour sans que la terrible Chimère les voie.

La créature qui se nommait la Chimère était un monstre fabuleux : elle avait la tête et le poitrail d'un lion, elle avait des pattes et une tête de chèvre sur son magnifique dos ainsi qu’une queue de serpent. Elle était si dangereuse que, quand quelqu'un venait sur son île, elle le mangeait. La Chimère était cruelle, laide, effrayante et dangereuse. Elle habitait dans une très grande grotte sur l’île d'Ithaque. Elle était capable de cracher du feu et de l'eau pour mieux tuer ses victimes. Elle avait construit sa grotte toute seule à l'aide de ses griffes pointues. Elle tuait toutes les personnes qu'elle voyait ou qu'elle croisait sur son chemin. Tout le monde avait peur de la Chimère et de ses boules de feu qu'elle crachait quand elle s’énervait.

Ulysse et ses compagnons continuèrent à réfléchir à leur ruse. C’était très compliqué car la Chimère était très dangereuse. Ils décidèrent d'aller la provoquer en allant sur son territoire. La Chimère détestait qu'on s'introduise sur son territoire. Ils se rapprochèrent de plus en plus de la Chimère. Ils commencèrent à construire une arme contre l'affreuse bête. L'arme était pointue et très coupante mais l'affreuse bête d'un coup de crocs avala l'arme. 
Ils réfléchirent longtemps et ils trouvèrent une autre idée : c’était de prendre la corde qui attachait le mât du bateau d’Ulysse. Ulysse et ses compagnons essayèrent de lancer la corde autour du cou de la Chimère mais ils n'y arrivèrent pas car l'affreuse bête se débattait dans tous les sens. Donc, ils essayèrent de prendre une lance et la garnirent d’un morceau de plomb. Ulysse et ses compagnons lancèrent la lance sur la Chimère et celle-ci cracha du feu mais à la chaleur du feu, le plomb fondit et tua l'affreuse bête. Ulysse et ses compagnons retournèrent en Crête en toute sérénité.




Nour et Yanis

Ulysse et les harpies



Après avoir traversé la mer des monstres, Ulysse et ses compagnons voulurent trouver le coffre des harpies. Mais avant de trouver le coffre des monstres ridés, il allait falloir traverser des mers horribles.
Le vent était déchaîné, la carène se brisa et le mât assomma Ulysse. Une fois réveillés, Ulysse et ses compagnons se retrouvèrent sur l'île des harpies. Sur cette île, il y avait deux forêts qui séparaient l'île en plusieurs parties. Ces forêts n’étaient pas comme toutes les autres. Dans une des forêts, il y avait une luminosité très puissante, ce n’était que du bonheur et l'autre forêt était très sombre avec du sang et des ordures.
Cette dernière forêt possédait un coffre magique mais il fallait traverser le nid des harpies pour y parvenir. Sur le nid, il y avait des os de corps humains, du sang, des ongles crochus et une tête coupée. 

Les harpies avaient une chef qui se nommait Harpenie, elle était la plus redoutable des harpies. Harpenie avait des cheveux de plumes. Elle avait des yeux rouges et jaunes comme le feu. Avec ses yeux magnifiques, elle pouvait faire très mal à la tête et elle emportait ses ennemis dans son nid avec ses grosses pattes crochues. Elle avait des plumes multicolores qui brillaient la nuit et au soleil. Ulysse et ses compagnons étaient si obsédés par sa beauté qu'ils n’eurent pas le temps de réagir quand les harpies se jetèrent sur les compagnons d'Ulysse. 

Ulysse perdit cinq de ses compagnons, les créatures les avaient dévorés. Ulysse et le reste de ses compagnons s’étaient cachés dans une cabane abandonnée. Pendant que les harpies dévoraient les compagnons d'Ulysse, Ulysse priait les dieux et les dieux entendirent sa prière. Athéna descendit du ciel avec un bouclier. Elle lui dit que ce bouclier n’était pas comme les autres : il pouvait être invisible et s'agrandir. Ulysse s'en saisit et dit : « Merci de votre bonté. » Et Athéna repartit vers le ciel. Une fois Athéna repartie, Harpenie prévint tous ses sujets et leur dit qu'un groupe d'humains était dans leur territoire et qu'ils ne devaient pas rester vivants. Les harpies se mirent à voler et à observer toute l'île dans ses moindres recoins. Ulysse aperçut les harpies survoler toute l'île et une harpie aperçut la tête d'Ulysse. Elle commença à crier pour prévenir les autres, et toutes les harpies se rejoignirent pour aller vers la cabane abandonnée. Ulysse qui les observait se mit à courir vers la porte de derrière et à quelques mètres de la porte, il prit le bouclier et l'agrandit en faisant un mur d'indivisibilité. 
Ses compagnons se dirigeaient vers le mur et commençaient à partir. Les harpies détruisirent la porte, rentrèrent une à une et ne virent personne. 
Silencieusement, Ulysse et ses compagnons se dirigèrent vers la forêt qui se trouvait à l'opposé du trésor. Cette forêt était sombre, on ne voyait rien sauf du sang et des restes d'humains. Peu à peu, ils s’enfoncèrent dans la forêt. A chaque bruit, tous les compagnons sursautaient. 
Une fois sortis de la forêt, ils soupirèrent d’épuisement. Ils étaient encore loin du trésor mais ils avaient fait une très bonne partie du trajet quand ils virent une autre forêt. 
Dans cette forêt-là, il y avait beaucoup de luminosité. Tous les compagnons et Ulysse sentaient une légère impression de bonheur et l’envie de ne point en sortir. Ils s’amusèrent tant qu'ils oublièrent le coffre et que les harpies les poursuivirent. Pendant que Ulysse et ses compagnons s'en allaient, la chef des harpies se mit à voler à toute allure pour attraper un des compagnons qu'elle avait localisé.

Une fois arrivé à l'autre forêt, Ulysse remarqua qu'il ne lui restait plus beaucoup de compagnons. Dans cette forêt, presque tout était comestible : les troncs d'arbres étaient en chocolat tandis que les feuilles étaient en chocolat-blanc et les buissons étaient en sucrerie. Ulysse était émerveillé de voir toutes ces choses à manger. Ils se jetèrent sur toutes les sucreries et mangèrent jusqu’à épuisement. Ulysse prit ses compagnons et leur dit qu'il fallait retrouver le trésor avant que les harpies ne les dévorent. 
Un des compagnons trouva le trésor mais la chef des harpies dit : « Vous ne passerez jamais et je vous tuerai un par un. »
Ulysse cria : « Non, ne nous tuez point, sinon vous ne saurez jamais où se trouve la pierre divine. »
La chef des Harpies demanda où se trouvait cette pierre divine et Ulysse lui dit alors qu'elle était juste en dessous d'elle et qu'il fallait creuser au moins dix mètres pour la trouver. Harpenie se mit à creuser. Ulysse et ses compagnons prirent une grosse pierre et la posèrent dans le trou. Ulysse prit le coffre et s'en alla avec ses compagnons. Pour éviter de se faire prendre, il prit le bouclier d'invisibilité et partit jusqu'au bateau sans se faire repérer.





Mathys, Eryk et Matthieu

Ulysse et le Kraken



Ulysse voyageait en mer, avec ses compagnons. Il était prêt à retrouver sa famille et son peuple.
Le terrible Poséidon le vit et déchaina des vagues immenses et tous les vents de la terre contre son bateau. 
Ulysse et ses compagnons essaient de contrôler le bateau mais les rafales deviennent de plus en plus grandes, aussi dangereuses que des lames de rasoirs : le bateau commence à se briser et se retrouve projeté contre un rocher. Ulysse et ses camarades sont engloutis dans les eaux profondes. 

Il se réveilla sur une petite île déserte, accueillante et forestière où on voyait beaucoup d'arbres. Sur cette île recouverte de galets, le sable était bleu et l'écume bouillonnante se déplaçait. Ils voulurent faire un radeau avec tout le bois qu'il y avait mais en réalité ce n'était pas une île mais le dos du gigantesque Kraken. 

Dans la mer, des vagues immenses se déchaînèrent et le Kraken sortit de la plus haute vague. Ce poulpe que même Poséidon craint, dont la puissance redoutable est capable de détruire une cité, dont les dents sont recouvertes de sang, ce monstre mesure mille cinq cents mètres. 
Cette bête vorace, géante, effrayante n'acceptait pas que quelqu’un touche à sa nourriture. Cette créature intolérante dévorait les bateaux qui passaient devant son antre. Aucun humain ne pouvait ni y entrer ni en ressortir sans avoir perdu son bateau.  
Le Kraken s'adresse à Ulysse en ces termes : « Qui es-tu pour venir oser troubler mon sommeil ? ». Ulysse proposa au Kraken un pari : « Je parierai que tu n'es pas capable et que tu ne peux pas nous rendre aussi forts que toi ». 
La créature accepta le défi d'Ulysse et ses compagnons devinrent aussi forts que le Kraken. Et Ulysse essaya de tuer la créature mais celle-ci le mit K-O. L'équipage aida son capitaine : ils prirent leur épée et se mirent au combat, ils furent triomphants. Ulysse fut bien content de retrouver Pénélope et Télémaque.

Auriane et Mathilde 

Ulysse et ses compagnons contre le Typhon




Après la guerre de Troie, Ulysse devait rentrer chez lui avec ses compagnons.
C'était le grand jour, l'aventure les attendait. Quand Ulysse arriva sur les lieux de l’embarcation, ses amis n'étaient pas là ! Ulysse appela Hermès, le messager, et lui dit :
 « Dis à mes compagnons que je les attends sur la magnifique île des Caraïbes. »

Hermès l'écouta et partit sous les ordres d'Ulysse. Pendant ce temps, Ulysse partit pour son Odyssée mais il y eut un petit imprévu, il rencontra le poulpe femelle redoutée Ursula. Ulysse se battit avec Ursula qui fut lancée dans les mers et il dériva sur l'île de Saint Mores.

Quand Ulysse se réveilla, il vit une très jolie île nommée les Caraïbes, il y avait des bateaux échoués sans propriétaire. Ces bateaux n'étaient pas en très bon état. Ulysse décida de visiter les côtes de cette île très intrigante, il vit un énorme bateau et rentra dedans.  
Dans la mer, il y avait une énorme créature, Ulysse la reconnut tout de suite avec ses cent têtes de dragons, ses vipères sur tout le bas du corps et ses longues griffes ! 
C'était l'horrible Typhon, le monstre marin. Alors Ulysse se cacha, il avait peur de la créature mais il pensa qu'il ne craignait rien car le Typhon était un monstre marin. Mais il se trompait, car le Typhon n'était pas que marin, il pouvait aller aussi sur terre. Ulysse s'en rendit très vite compte : la créature mythologique sortit de l'eau et se dirigea vers le bateau où se trouvait Ulysse. 
Ulysse était en panique, le monstre marin s'avança et prit les poissons qu'il avait laissés, puis il repartit avec ses poissons. Pour Ulysse, cet endroit était beaucoup trop risqué, alors il s'enfonça dans la forêt. 
Cette forêt était très sombre, très triste et surtout elle faisait affreusement peur. Il se mit au pied d'un arbre et repensa à ses compagnons qui devaient normalement être avec lui. Il se demanda s'ils l'avaient trahi ou s'ils l'avaient fait exprès. Le lendemain matin, quand Ulysse se réveilla, il trouva ses compagnons tout autour de lui. Ulysse les réveilla, puis ses compagnons lui dirent que le poulpe Ursula les avait amenés ici. Ulysse réfléchit et se dit que si Ursula les avait amenés aux Caraïbes, c'était pour une bonne raison... C'était sûrement en rapport avec cette créature qu'il avait croisée la veille. 
Ulysse savait qu’elle n'était pas bienveillante, mais il ne la croyait pas aussi dangereuse. Il partit avec ses compagnons - il ne voulait pas les perdre encore une deuxième fois - d'un pas déterminé.
Ils étaient sur la route du bateau où Ulysse avait vu le Typhon pour la première fois. Dans le bateau se trouvaient des poissons, Ulysse était mort de faim alors il s'empara des poissons. Mais Ulysse avait tort de voler ces poissons car cela déclencha la colère de Typhon ! Le Typhon sortit de l'eau déterminé à gagner le combat. La bataille débuta entre Ulysse et Typhon. Ulysse dit au Typhon :
« Je suis sûr que tu n'es pas capable de rester la tête, ou plutôt les têtes, longtemps sous l'eau ! »
Typhon répondit :
« Bien sûr que si, je suis une créature des marées ! »
Typhon voulait prouver de quoi il était capable et il plongea la tête sous l'eau et y resta vingt minutes mais c'était son grand maximum et Ulysse le savait donc il en profita pour le noyer avec l'aide de ses amis. Il prit l'ancre qui se trouvait dans le bateau et la lança sur le cou du Typhon. L'ancre était tellement lourde qu'elle fit couler Typhon dans les profondeurs des mers. Ulysse eut de la chance car l'idée de l'ancre venait de Poséidon, le dieu des océans et des mers. Poséidon sortit de son eau et Ulysse dit à Poséidon :
« Merci beaucoup pour ton aide, je t'en suis reconnaissant, que puis-je faire pour toi ? »
Poséidon répondit :
« Je veux que toi et tes compagnons rentriez chez vous à l'abri de tout. »
Mais ils n'avaient pas de bateau pour rentrer parmi les leurs, donc Poséidon demanda à Ursula de les ramener chez eux. Le voyage se passa très bien et ils rentrèrent à temps pour le dîner.




Anthony et Eva 

Ulysse face au cyclope



Une fois la guerre de Troie terminée, Ulysse partit en mer pour rejoindre Ithaque. Pendant le voyage en mer, une tempête arriva. La mer trembla, les flots débordèrent, le navire chavira. Le bateau fut emporté par les vents. Quelques heures plus tard, une île était en vue. Ils allèrent aller chercher de la nourriture et du bois pour construire un abri...

Cette île ténébreuse était perdue au milieu des flots. Sur cette île, il y avait une forêt et dans cette forêt, une grotte, cette grotte était celle d'un inconnu. Ulysse et ses compagnons allèrent chercher du bois pour faire du feu. Quand ils eurent trouvé du bois, ils se réchauffèrent et ils mangèrent. Après avoir mangé, ils s'endormirent. 
Le lendemain matin, quand ils se réveillèrent et allèrent chercher des noix de coco, ils trouvèrent la grotte et ils voulurent y entrer. Mais Ulysse et ses compagnons entendirent un bruit énorme, ils reculèrent, effrayés, et repartirent en courant. 

Le lendemain, Ulysse et ses compagnons décidèrent de revoir cette étrange grotte. Quand ils arrivèrent devant la grotte, Ulysse dit à ses compagnons de rentrer.  
Ses compagnons hésitèrent mais Ulysse entra !!! Au début, ils ne virent rien puis, en s’avançant, de la lumière apparut. Ulysse et ses compagnons regardèrent et virent des os. Au début, ils pensèrent que c'était l’antre de géants mais c'étaient celle d’un cyclope. 
Les cyclopes sont des géants avec un œil unique au milieu du front. Ce sont des cannibales. Comme le cyclope était parti, Ulysse et ses compagnons en profitèrent pour fouiller et voler de la nourriture. Ils étaient en train de voler de la nourriture quand le cyclope arriva. Ulysse dit avec ruse : « Je viens pour visiter votre île. » 
Le cyclope, content, lui dit : « Je peux vous faire visiter. »
Ulysse dit : « Allons visiter votre grotte. »
Après avoir visité la grotte, le cyclope attrapa deux humains et les égorgea. 

Ulysse chercha une idée pour s’en sortir. Le lendemain, Ulysse se leva et dit : « Si tu es aussi fort que les autres cyclopes, attache-toi à un arbre avec des chaînes et un cadenas et restes-y pendant un mois. » 
Le cyclope lui répondit : « Comment oses-tu me défier, misérable créature, tu vas périr pour avoir osé me provoquer ! ». Le cyclope s’attacha à un tronc d'arbre avec un cadenas et des chaînes. 
Ulysse lui dit : « Maintenant, je peux partir tranquillement avec mes compagnons ! »
Le cyclope était tombé dans le piège d’Ulysse.
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